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Le Chancelier lIelmut Kohl 
Le Chancelier Kohl est né en 1930; il est marié 

et père de deux enfants. Il a adhéré au Parti 
démocrate-chrétien (CDU) en 1947 et a continué 
d'y militer activement pendant ses années d'étu-
des. De 1950 à 1958, il a étudié le droit, la 
sociologie, les sciences politiques et l'histoire à 
l'Université de Francfort et d'Heidelberg, obte-
nant un doctorat. De 1959 à 1969, il a été chef de 
département à l'Association des industries chimi-
ques à Ludwigshafen. Il a débuté sa carrière 
politique en Rhénanie- Palatinat. En qualité de 
ministre-président de ce Land (province) de 1969 
à 1976, il a joué un rôle important au Bundesrat 
fédéral (Chambre haute). Il est devenu chance-
lier en octobre 1982. En janvier de cette année, 
son gouvernement de coalition a été réélu avec 
une majorité confortable, mais réduite. 

Il s'agit du cinquième Sommet économique 
auquel participe le Chancelier Kohl. Il sera 
accompagné du ministre des Affaires étrangères 
et vice-chancelier, M. Hans-Dietrich Genscher, 
du ministre fédéral des Finances, M. Gerhard 
Stoltenberg, et du ministre fédéral de l'Écono-
mie, M. Martin Bangemann. Le représentant 
personnel du Chancelier Kohl est M. Hans 
Tietmeyer. 

Performance économique récente 
Après avoir enregistré des hausses d'environ 3 

p. cent pendant les quatre dernières années, le 
taux de croissance de l'économie allemande a 
amorcé un ralentissement au cours du dernier 
trimestre de 1986, en raison surtout de la hausse 
récente du deutsch mark par rapport au dollar 
américain. Bien que les estimations varient, le 
gouvernement prévoit un taux de croissance 
inférieur à 2 p. cent pour cette année. Le taux de 
chômage reste pratiquement inchangé à environ 
8 p. cent, malgré un nombre important d'emplois 
créés. Le taux d'inflation reste peu élevé: il 
devrait être d'environ 2,5 p. cent en 1987, après 
une nette diminution l'an dernier. Les taux 
d'intérêt sont également bas et stables. Le déficit 
fédéral se maintient à la baisse et représente 
actuellement environ 1 p. cent du PNB. 

La pièce maîtresse du programme économique 
du gouvernement ouest-allemand sera la mise en 
oeuvre d'une série de réformes fiscales qui se 
traduiront par un allègement fiscal réel de quel-
que 25 milliards DM. Le gouvernement a 
annoncé que ce programme serait progressive-
ment mis en place entre 1988 et 1990. 

Les relations Canada-RFA 
Le Canada et la RFA entretiennent d'étroites 

relations fondées sur leur adhésion à l'Alliance 
Atlantique, aux Nations Unies et à d'autres 
organisations internationales, ainsi que sur leur 
participation aux Sommets économiques. La 
collaboration des deux pays au sein de l'OTAN a 
créé entre eux des liens particuliers, concrétisés 
par l'affectation de 6 665 membres des Forces 
canadiennes et de leurs familles en RFA et par 
l'entraînement annuel de 5 500 soldats et avia-
teurs allemands à Shilo et Goose Bay. 

Les échanges bilatéraux et la coopération 
économique entre les deux pays se sont accrus 
considérablement au cours de la dernière décen-
nie pour atteindre le niveau actuel de 4,7 mil-
liards SCAN. La RFA a toujours bénéficié dans 
ses échanges avec le Canada d'un excédent 
commercial qui, en 1986, se chiffrait à 2,1 
milliards SCAN. Pour la même année, les expor-
tations canadiennes vers la RFA ont montré des 
signes d'amélioration, passant à 1,26 milliard 
SCAN, soit une hausse de plus de 5 p. cent par 
rapport à 1985. Le relèvement actuel du deutsch 
mark par rapport au dollar canadien devrait 
favoriser considérablement cette nouvelle ten-
dance. L'Allemagne de l'Ouest est la troisième 
source d'investissements étrangers directs pour le 
Canada. Bien que les investissements en prove-
nance de l'Allemagne aient diminué l'an dernier, 
des efforts sont faits actuellement pour rétablir la 
situation, grâce essentiellement à une campagne 
de promotion des investissements que le Canada 
a lancée en RFA. 
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